




Réponses de la page 2

Coin de l'arbitre 

c) 7 points

Chiffre du mois 

Cette saison a compté 96 matchs 

de championnat, dont 3 forfaits ; 14 

matchs de coupe suisse, dont 2 for-

faits ; 19 journées de tournois de clubs 

FSTB réparties comme suit : 8 tour-

nois adultes (M18 et plus), 9 tournois 

juniors (M12-M15), 2 journées mix-

tes).

coin de l’entraîneur

pince-moi et pince-toi !

La Suisse était bien représentée au 

tournoi international de beach tchouk-

ball de Rimini, les 10-11 mai 2008. En 

effet, la FSTB y a envoyé 2 équipes 

hommes et 2 équipes femmes formées 

au sein des sélections nationales, ainsi 

que deux équipes M18 issues des cellu-

les espoirs. Plusieurs équipes de clubs 

venant notamment de Fribourg, Neu-

châtel et Vaud ont également participé 

à ce tournoi. 

Ce tournoi, qui se déroule sur les ma-

gnifiques plages de Rimini, est avec le 

beach de Genève l’un des grands tour-

nois de beach tchoukball au monde. Il 

comptait la participation de pas moins 

de 78 équipes (!) cette année, réparties 

entre les catégories M14, M19, popu-

laire et élite (slam). 

Une organisation impeccable de la part 

de la Fédération italienne et le soleil 

ont été les deux mots clefs du tournoi. 

Seul petit regret pour les équipes suis-

ses, l'absence d'équipes anglaises et 

taiwanaises, qui sont généralement les 

adversaires les plus coriaces lors de ce 

tournoi. Cependant, vu l'augmentation 

du niveau de jeu en Italie, plusieurs 

équipes italiennes ont fait un excellent 

tournoi et ont posé des problèmes aux 

meilleures formations helvétiques. 

Les joueurs de Romain Schmocker, 

coach des équipes masculines, ont fait 

preuve d'efficacité et de sens tactique 

et se sont payé le luxe de nous offrir 

une finale 100% helvétique devant les 

caméras de la Rai 3. Les équipes fémi-

nines et juniors ont profité de ce tour-

noi mixte très relevé pour rôder leurs 

systèmes de jeu et se faire plaisir, en 

gagnant plusieurs matchs qui n'étaient 

pas joués d'avance. 

Bravo également aux équipes de clubs 

suisses qui ont participé au tournoi po-

pulaire en compagnie d'équipes fran-

çaises, autrichiennes, anglaises et bien 

sûr italiennes.  

¬ M.C.

Une sélection de joueuses et joueurs 

issue des cellules espoirs M18 se ren-

dront également en République Tchè-

que dans le but de tenter de s'appro-

prier le titre de champions d'Europe 

M18. Pour la majorité de ces jeunes 

joueurs, il s’agira de leur première 

compétition internationale en salle.

Enfin, ces quelques jours à Usti seront 

aussi l'occasion pour plusieurs arbi-

tres suisses de suivre le cours d'arbitre 

international donné par la FITB. Cette 

formation, essentielle pour le tchouk-

ball européen et mondial, permet 

d'harmoniser l'arbitrage et ainsi de 

proposer aux joueurs un arbitrage de 

qualité lors des compétitions.

Je souhaite vraiment plein succès aux 

joueuses, joueurs, coachs, staff  et arbi-

tres, et j'espère que ces championnats 

d'Europe seront une fois de plus une 

expérience riche et inoubliable. 

¬ Maxime Donzé 

responsable des sélections nationales

des équipes sussses très préseentes 

finale opposanz Suisse 1 à Suisse 2

un public nombreux venu 

découvrir ou redecouvrir ce sportx

international
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Chaque participant accroche au 

minimum trois pinces à linge sur son 

T-shirt, short ou bas de training. Les 

participants courent dans la salle. Au 

signal du moniteur, chacun essaie de 

prendre les pinces à linge des autres 

tout en gardant les siennes. A un nou-

veau signal, le jeu s’arrête ; le partici-

pant qui a le plus de pinces à linge a 

gagné. 

Une variante ? Faire l’inverse : chaque 

participant essaie d’accrocher ces pin-

ces à linge au T-shirt, short, ou bas de 

training des autres. 

¬Carole Greber–Buschbeck 

Responsable formation J+S
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Cet été les meilleures équipes 
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l’équipe suisse féminine en cham-pionnat. Cela me plaît, car j’ai des contacts particuliers avec chacune des joueuses. Je vais être remplacée l’année prochaine par Maxime Donzé, mon coach d’équipe nationale. Au niveau du club de Lausanne, j'oc-cupe la fonction de présidente depuis un an et demi. J’essaie de gérer au mieux le club, de suivre les projets que nous menons au sein du comité. J’ai la chance d’être soutenue dans ma tâche par les autres membres du comité. Je considère qu’un sport comme le nôtre ne peut évoluer sans que des personnes prennent le temps de le faire. C’est pour cela que j’ai proposé ma candidature. Je trouve qu’il est important que chacun fasse un petit bout de chemin, donne de l’énergie et des idées. 
J’ai aussi fait et je fais toujours beau-coup de bénévolat en aidant dans les diverses manifestations organisées par le tchoukball. Que cela soit un tournoi, une initiation, un passeport vacances, etc. J’ai toujours considéré le bénévolat comme quelque chose de normal et je pense continuer encore longtemps d’aider au dévelop-pement du tchoukball. 

De nombreux joueurs des sélec-tions nationales ont débuté leur carrière par les cellules espoirs, ces entraînements pour juniors qui en veulent. Entretien avec Gaël Sieber du club de La Chaux-de-Fonds et Lorain Freléchoux du club de Val-de-Ruz, deux M18 très actifs au sein de leur groupe. ¬ A.W.

M.C. Depuis combien de temps vous entraînez-vous avec les cellules es-poirs? 
G.S. C'est ma deuxième saison avec les M18, mais j'avais déjà fait une an-née avec les cellules M15. 
L.F. C'est ma première et vraisembla-blement dernière saison avec les M18, étant donné que j'aurai 18 ans en août.

M.C. Quel est pour vous l'intérêt d'y aller? 
G.S. Les entraînements des cellules es-poirs sont un peu plus physiques que mes entraînements de club ; ils me permettent aussi de participer à des activités tchoukballistiques supplé-mentaires. 

L.F. Ce sont effectivement des entraî-nements plus poussés physiquement, mais ils donnent également la possi-bilité de faire de nouvelles rencontres avec d'autres jeunes tchoukballeurs de Suisse. Ces entraînements sont aussi une porte sur des événements d'enver-gure internationale et sur la compéti-tion à haut niveau.

M.C. Qu'est-ce que ces entraînements vous apportent? 
G.S. Les entraînements de cellules es-poirs sont des entraînements plus avancés en tactique de jeu, ce qui ne sert pas uniquement dans le cadre de ces cellules. Ils permettent une plus nette progression que les entraîne-ments en club. 

L.F. A mon avis, ce sont des entraîne-ments qui de part leur durée plus lon-gue permettent de travailler des as-pects techniques et physiques, plus difficilement abordables lors des en-

traînements de club d'une heure tren-te ou deux heures, particulièrement si ce sont des entraînements "sport pour tous". Du point de vue technique, ils nous permettent également de côtoyer et de nous adapter à d'autres joueurs avec lesquels nous n'avons pas l'ha-bitude de jouer, ce qui améliore no-tre polyvalence tant du point de vue des postes que l'on occupe sur le ter-rain que de notre facilité à changer de coéquipiers sans déstabiliser notre jeu. Une meilleure condition physique, ain-si qu'un travail sur le mental et la ges-tion du stress du jeu sont des éléments importants lors d'événements d'enver-gure.

M.C. Que changeriez-vous dans la for-mule des cellules espoirs actuelle? G.S. Une fréquence d'entraînement bi-mensuelle au lieu d'un seul entraî-nement par mois, comme c'est le cas actuellement. Quant à la durée, je la trouve relativement adaptée ; elle per-met une bonne qualité d'entraînement. L.F. Je suis d'accord avec Gaël, mê-me si une fréquence plus élevée est peut-être difficile à mettre en place pour des jeunes de notre âge. Peut-être qu'un deuxième entraînement plus régionalisé, de la qualité de celui des cellules, pourrait être une solution, mais il ne faut pas oublier les nom-breux tournois qui se tiennent réguliè-rement durant la saison.

M.C. Le tournoi de Rimini, auquel deux équipes des cellules espoirs ont pris part en catégorie élite, s'est ache-vé. Quel bilan pouvez-vous dresser? G.S. C'était une expérience très enri-chissante sportivement parlant, car le jeu sur sable permet d'appréhender une nouvelle manière de jouer. L.F. Je n'ai malheureusement pas en-core eu l'occasion de prendre part à ce tournoi, mais j'espère pouvoir le faire une de ces prochaines années.

M.C. Quant à Usti, quels sont vos ob-jectifs? 
G.S. Mes objectifs pour Usti sont de jouer au plus haut de nos compéten-ces et de s’amuser un maximum. L.F. En ce qui me concerne, ça se-ra ma première compétition interna-tionale, donc je me réjouis beaucoup. Pour moi, l'essentiel sera d'avoir du plaisir à jouer en équipe, d'appliquer tout ce que l'on aura appris durant cet-te saison de cellules, et de restituer un jeu le mieux construit possible.

Gaël Sieber 
La Chaux-de-Fonds

Lorain Freléchoux (Val-de-Ruz) à gauche Gaël Sieber (La Chaux-de-Fonds) à droite
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Le tchoukball helvétique bouge beaucoup, et ce grâce aux nom-breuses et nombreux bénévoles qui apportent leurs connaissan-ces et leurs compétences à la fé-dération. 

Par cette rubrique, la rédaction souhaite vous présenter briève-ment celles et ceux qui contri-buent à faire vivre la fédération. Après David Sandoz dans le pré-cédent numéro, présentation de Mélanie Jaquet du club de Lau-sanne. 
¬F.I.

F.I. Quand et comment as-tu décou-vert le tchouk? 
M.J. J’ai découvert le tchoukball à l’école, au début du secondaire. Je le pratiquais en cours d’éducation physi-que. Ce sport m’a tout de suite beau-coup plu et j’ai commencé quelques mois après avec une amie. 

F.I. Ta place préférée sur un terrain? M.J. Ailière droite.

F.I. Ce que tu aimes dans le tchouk? M.J. J’aime que le tchoukball soit un sport dynamique. Une bonne condi-tion physique est nécessaire pour le pratiquer à un bon niveau. J’apprécie 

également le fait qu’il est primordial de travailler en équipe pour arriver à des résultats. La technique de jeu est difficile à maîtriser, mais parti-culièrement importante. Toutefois une bonne cohésion d’équipe et une recherche de la meilleure tactique font souvent la différence.

F.I. Selon toi, quelles valeurs sont por-tées par le tchouk? 
M.J. Le respect de soi, de ses coéqui-piers, des adversaires, de l’arbitre, du public.

F.I. Ton meilleur souvenir tchoukbal-listique? 
M.J. La sélection entre 2007 et 2008. Une équipe motivée et motivante. Une ambiance qui donne envie de se dépasser dans les entraînements et dans les matchs. Sinon, il y a égale-ment tous les tournois internationaux qui restent ancrés dans ma mémoire.

F.I. Un souhait, un objectif ? M.J. Gagner les prochains champion-nats du monde à Taiwan en 2009 avec l’équipe suisse féminine.

F.I. Tes activtiés de bénévole ? M.J. Au niveau de la FSTB, je m’oc-cupe depuis deux ans du coaching de 

l’équipe suisse féminine en cham-pionnat. Cela me plaît, car j’ai des contacts particuliers avec chacune des joueuses. Je vais être remplacée l’année prochaine par Maxime Donzé, mon coach d’équipe nationale. Au niveau du club de Lausanne, j'oc-cupe la fonction de présidente depuis un an et demi. J’essaie de gérer au mieux le club, de suivre les projets que nous menons au sein du comité. J’ai la chance d’être soutenue dans ma tâche par les autres membres du comité. Je considère qu’un sport comme le nôtre ne peut évoluer sans que des personnes prennent le temps de le faire. C’est pour cela que j’ai proposé ma candidature. Je trouve qu’il est important que chacun fasse un petit bout de chemin, donne de l’énergie et des idées. 
J’ai aussi fait et je fais toujours beau-coup de bénévolat en aidant dans les diverses manifestations organisées par le tchoukball. Que cela soit un tournoi, une initiation, un passeport vacances, etc. J’ai toujours considéré le bénévolat comme quelque chose de normal et je pense continuer encore longtemps d’aider au dévelop-pement du tchoukball. 

Mélanie Jaquet Tournoi de beach tchoukball, Genève 2007

De nombreux joueurs des sélec-tions nationales ont débuté leur carrière par les cellules espoirs, ces entraînements pour juniors qui en veulent. Entretien avec Gaël Sieber du club de La Chaux-de-Fonds et Lorain Freléchoux du club de Val-de-Ruz, deux M18 très actifs au sein de leur groupe. ¬ A.W.

M.C. Depuis combien de temps vous entraînez-vous avec les cellules es-poirs? 
G.S. C'est ma deuxième saison avec les M18, mais j'avais déjà fait une an-née avec les cellules M15. 
L.F. C'est ma première et vraisembla-blement dernière saison avec les M18, étant donné que j'aurai 18 ans en août.

M.C. Quel est pour vous l'intérêt d'y aller? 
G.S. Les entraînements des cellules es-poirs sont un peu plus physiques que mes entraînements de club ; ils me permettent aussi de participer à des activités tchoukballistiques supplé-mentaires. 

L.F. Ce sont effectivement des entraî-nements plus poussés physiquement, mais ils donnent également la possi-bilité de faire de nouvelles rencontres avec d'autres jeunes tchoukballeurs de Suisse. Ces entraînements sont aussi une porte sur des événements d'enver-gure internationale et sur la compéti-tion à haut niveau.

M.C. Qu'est-ce que ces entraînements vous apportent? 
G.S. Les entraînements de cellules es-poirs sont des entraînements plus avancés en tactique de jeu, ce qui ne sert pas uniquement dans le cadre de ces cellules. Ils permettent une plus nette progression que les entraîne-ments en club. 

L.F. A mon avis, ce sont des entraîne-ments qui de part leur durée plus lon-gue permettent de travailler des as-pects techniques et physiques, plus difficilement abordables lors des en-
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Par cette rubrique, la rédaction souhaite vous présenter briève-ment celles et ceux qui contri-buent à faire vivre la fédération. Après David Sandoz dans le pré-cédent numéro, présentation de Mélanie Jaquet du club de Lau-sanne. 
¬F.I.

F.I. Quand et comment as-tu décou-vert le tchouk? 
M.J. J’ai découvert le tchoukball à l’école, au début du secondaire. Je le pratiquais en cours d’éducation physi-que. Ce sport m’a tout de suite beau-coup plu et j’ai commencé quelques mois après avec une amie. 

F.I. Ta place préférée sur un terrain? M.J. Ailière droite.

F.I. Ce que tu aimes dans le tchouk? M.J. J’aime que le tchoukball soit un sport dynamique. Une bonne condi-tion physique est nécessaire pour le pratiquer à un bon niveau. J’apprécie 

également le fait qu’il est primordial de travailler en équipe pour arriver à des résultats. La technique de jeu est difficile à maîtriser, mais parti-culièrement importante. Toutefois une bonne cohésion d’équipe et une recherche de la meilleure tactique font souvent la différence.

F.I. Selon toi, quelles valeurs sont por-tées par le tchouk? 
M.J. Le respect de soi, de ses coéqui-piers, des adversaires, de l’arbitre, du public.

F.I. Ton meilleur souvenir tchoukbal-listique? 
M.J. La sélection entre 2007 et 2008. Une équipe motivée et motivante. Une ambiance qui donne envie de se dépasser dans les entraînements et dans les matchs. Sinon, il y a égale-ment tous les tournois internationaux qui restent ancrés dans ma mémoire.

F.I. Un souhait, un objectif ? M.J. Gagner les prochains champion-nats du monde à Taiwan en 2009 avec l’équipe suisse féminine.

F.I. Tes activtiés de bénévole ? M.J. Au niveau de la FSTB, je m’oc-cupe depuis deux ans du coaching de 

l’équipe suisse féminine en cham-pionnat. Cela me plaît, car j’ai des contacts particuliers avec chacune des joueuses. Je vais être remplacée l’année prochaine par Maxime Donzé, mon coach d’équipe nationale. Au niveau du club de Lausanne, j'oc-cupe la fonction de présidente depuis un an et demi. J’essaie de gérer au mieux le club, de suivre les projets que nous menons au sein du comité. J’ai la chance d’être soutenue dans ma tâche par les autres membres du comité. Je considère qu’un sport comme le nôtre ne peut évoluer sans que des personnes prennent le temps de le faire. C’est pour cela que j’ai proposé ma candidature. Je trouve qu’il est important que chacun fasse un petit bout de chemin, donne de l’énergie et des idées. 
J’ai aussi fait et je fais toujours beau-coup de bénévolat en aidant dans les diverses manifestations organisées par le tchoukball. Que cela soit un tournoi, une initiation, un passeport vacances, etc. J’ai toujours considéré le bénévolat comme quelque chose de normal et je pense continuer encore longtemps d’aider au dévelop-pement du tchoukball. 

Mélanie Jaquet Tournoi de beach tchoukball, Genève 2007

De nombreux joueurs des sélec-tions nationales ont débuté leur carrière par les cellules espoirs, ces entraînements pour juniors qui en veulent. Entretien avec Gaël Sieber du club de La Chaux-de-Fonds et Lorain Freléchoux du club de Val-de-Ruz, deux M18 très actifs au sein de leur groupe. ¬ A.W.

M.C. Depuis combien de temps vous entraînez-vous avec les cellules es-poirs? 
G.S. C'est ma deuxième saison avec les M18, mais j'avais déjà fait une an-née avec les cellules M15. 
L.F. C'est ma première et vraisembla-blement dernière saison avec les M18, étant donné que j'aurai 18 ans en août.

M.C. Quel est pour vous l'intérêt d'y aller? 
G.S. Les entraînements des cellules es-poirs sont un peu plus physiques que mes entraînements de club ; ils me permettent aussi de participer à des activités tchoukballistiques supplé-mentaires. 

L.F. Ce sont effectivement des entraî-nements plus poussés physiquement, mais ils donnent également la possi-bilité de faire de nouvelles rencontres avec d'autres jeunes tchoukballeurs de Suisse. Ces entraînements sont aussi une porte sur des événements d'enver-gure internationale et sur la compéti-tion à haut niveau.

M.C. Qu'est-ce que ces entraînements vous apportent? 
G.S. Les entraînements de cellules es-poirs sont des entraînements plus avancés en tactique de jeu, ce qui ne sert pas uniquement dans le cadre de ces cellules. Ils permettent une plus nette progression que les entraîne-ments en club. 

L.F. A mon avis, ce sont des entraîne-ments qui de part leur durée plus lon-gue permettent de travailler des as-pects techniques et physiques, plus difficilement abordables lors des en-
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